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Plusieurs de nos confrères pensent qu’elle fut bâtie sur les 
bords du ruisseau qui porte le nom de ruisseau de la Chapelle. 
Nous chercherons plustard la valeur de cette preuve, basée sur 
cette appellation.

Cette première chapelle, transportée, en 1661, sur la rivière 
Faverel, combien de temps a-t-telle duré ? Nous ne le savons 
pas, non plus.

Quoiqu’il en soit, en 1714, il y avait ici une chapelle trop 
étroite que Mgr de St Valier ordonna de remplacer par une 
église en pierre.

Voici, encore une fois, le texte de son ordonnance :
“ Nous, Jean Evesque de Québec, durant le cours de la vi­

site que nous avons faite en la paroisse de Ste Magdelaine 
du Cap........avons déclaré aux habitans à la fin de notre pré­
dication que notre intention était qu’ils fissent paroitre leur zèle 
en travaillant à une nouvelle église de pierre pour la bâtisse 
de laquelle nous avons promis de donner abondament. Et 
que nous espérons qui sera faite bientôt si les habitans qui sont 
des deux cotés de la rivière y contribuent comme nous les y ex­
hortons pour l’honneur de la grande Sainte leur patronne, et 
de leur avantage particulier, leur déclarant que nous permet­
trons volontiers la bâtisse d’une nouvelle chapelle du coté de 
Bécancourt après qu’ils auront fait paraître leur zèle pour la 
bâtisse de celle de Ste Magdelaine qu’ils doivent toujours regar­
der comme leur mère Matrice, pour le service de laquelle ils doi­
vent, jusqu’à l’établissement d’une nouvelle église de l’autre 
coté, donner le pain bénit, rendre les autres devoirs paroissiaux.

Donné au Cap de la Magdelaine ce 13 may lan 1714.

f JEAN, cvêque de Québec.

* * *

Ce précieux document, dont nous avons respecté l’ortho­
graphe originale, est conservé dans une vieille relique, livre des 
Comptes de la Fabrique qui a servi à cette humble fonction, de­
puis le 3 mars 1698 jusqu’au 13 Janvier 1799.

Nos gens diraient : pour un livre c’est une belle âge : c’est


